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Introduction

La France est-elle laïque? Pas assez laïque pour les uns, trop laïque pour les autres.

Les Français sont très majoritairement attachés à la laïcité. Mais celle-ci est trop souvent utilisée comme unétendard que l'on brandit ou derrière lequel on se réfugie pour résoudre tous les problèmes.

La laïcité n'est pas donnée comme l'air que l'on respire. Elle se construit et elle se vit. Au milieu de crispations qui sont plus souvent, de manière frappante, le fait des «vieux» que des «jeunes». Elle doit affronter non seulement ceux qui veulent la détruire au nom d'une croyance, mais aussi celles et ceux qui l'instrumentalisent, qui la manipulent, qui la détournent.

Il faut constamment poursuivre l'œuvre laïque. Il faut sans cesse expliquer la laïcité, l'enseigner, la défendre et la promouvoir.

La laïcité est souvent invoquée à tort et à travers, surtout depuis les attentats de 2015. Elle devient la religion d'un monde sans religion, l'idéologie de ceux qui n'en ont plus. Elle est de plus en plus utilisée de manière incantatoire. Mais comme dirait le général deGaulle, il ne suffit pas de «sauter sur sa chaise comme un cabri» en clamant «Laïcité! laïcité!» ou«République! République!» pour régler tous les problèmes.



Rien de surprenant à cela. Nous vivons une époque en quête de sens. L'autorité s'est affaiblie. Les idéologies, qui nourrissaient l'espérance, sont mortes.

Nous vivons dans une société de défiance, où à laquestion «Peut-on en général faire confiance à quelqu'un qu'on ne connaît pas?», 79% des personnes interrogées répondent «non{1}». Nous vivons dans un pays pessimiste, plus pessimiste même que l'Afghanistan{2}!

Et nous vivons dans une société avec des ghettos urbains, des discriminations et des inégalités sociales et territoriales. Une société marquée par le terrorisme. Ce n'est pas la laïcité à elle seule qui permettra de trouver une solution à ces problèmes difficiles.

Il faut une réorientation profonde de nos politiques publiques. Faute de quoi nous aurons toujours du mal à faire vivre la laïcité, celle qui est aussi promesse d'égalité de traitement entre tous les citoyens, quelles que soient leurs convictions.

Jaurès le disait déjà en 1904: «La République doit être laïque et sociale. Elle restera laïque si elle sait rester sociale.» C'est plus vrai que jamais. Si les chantiers de la politique sociale n'avancent pas en parallèle, alors la République sera fragilisée et bousculée en permanence.

Mais il y a plus grave encore. Sous couleur de laïcité, c'est la question de l'identité nationale qui revient enforce. Il est clair qu'elle sera au cœur de l'élection présidentielle de 2017. Rien d'illégitime, bien au contraire, à ce débat si cette identité est perçue comme le fruit d'une histoire faite de multiples apports et si l'on considère qu'elle n'est jamais figée et finie. Mais il est lancé dans les pires conditions, comme lemontre la récente affaire du burkini. Je crains la montée inexorable des incidents, des provocations et des conflits. Il dépend de nous, de nous tous, de la conjurer.



Chapitre 1
La laïcité n'est pas tombée du ciel


La laïcité est le produit de notre histoire. Il ne faut jamais l'oublier si l'on veut la comprendre et la faire vivre. Elle a permis l'apaisement dans un pays qui a souffert pendant des siècles des guerres de religion et des persécutions à l'encontre des minorités.

La laïcité est fille de la Renaissance, et plus encore de la philosophie des Lumières, celle de Spinoza et de Locke. Il s'agissait alors de combattre l'irrationnel, l'arbitraire, l'obscurantisme et la superstition des siècles passés. C'est pourquoi la laïcité s'est toujours voulue émancipatrice.

La Déclaration des droits de l'homme et du citoyen

Le premier pilier de la laïcité, c'est la liberté. Elle a été admirablement définie dans l'article 10 de la Déclaration des droits de l'homme et du citoyen du 26 août 1789 : « Nul ne doit être inquiété pour ses opinions, même religieuses, pourvu que leur manifestation ne trouble pas l'ordre public établi par la loi. »

L'article 4 précise, quant à lui : « La liberté consiste à pouvoir faire tout ce qui ne nuit pas à autrui. »

La séparation de l'Église et de l'État commence avec la Constitution du 3 septembre 1791 qui indique dans son article 7 : « La loi ne considère le mariage que comme contrat civil. »

Le décret du 21 février 1795 pose déjà des principes que l'on retrouvera dans la loi du 9 décembre 1905 : « L'exercice d'aucun culte ne peut être troublé. [...] La République n'en salarie aucun. »

Les lois de Jules Ferry

Près d'un siècle plus tard, c'est Jules Ferry qui pose les bases de la laïcité à l'école publique, par le biais de trois lois importantes :

• La loi du 9 août 1879 prévoit la formation d'instituteurs laïques destinés...
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